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Frères et sœurs,  

En ce 16ème  dimanche du temps ordinaire, Jésus continue de nous parler en Paraboles. 

Nous nous souvenons que, dimanche dernier, nous fûmes invités à devenir une bonne terre pour que la 
semence de Sa Parole produise en nous des fruits de sainteté abondants. 

Nous avons tourné notre regard vers Notre Dame du Mont Carmel pour qu’elle nous aide – avec le 
chapelet – à être, comme elle, une bonne terre qui porte du fruit à raison «  de 100, 60 ou 30 pour 1 ». 

Jésus nous avait averti des dangers de la superficialité dans la vie chrétienne, du risque d’être des 
hommes d’un moment, accaparés par les soucis du monde et de la richesse ce qui ferait que la Parole de 
Dieu que nous lisons, entendons et méditons ne porterait pas les fruits attendus. 

Mais avec l’aide de Notre Dame, c’est une toute autre perspective qui s’ouvre à nous : celle d’une belle 
moisson, d’un beau rendement pour la Gloire de Dieu, le bien de l’Eglise et du monde ! 

Ceci dit, parce que le Seigneur veut que nous portions beaucoup de beaux fruits, il nous met également 
en garde dans l’Evangile que nous venons d »entendre d’un autre danger qui nous menace. 

Pour ce faire, Jésus utilise la Parabole du bon grain et de l’ivraie. 

L’ivraie est une plante qui pousse au milieu des céréales et qui ressemble tellement au blé qu’il faut 
attendre que l’épi soit formé pour le distinguer du blé. Son épi est plus maigre et son fruit plus petit. 

Mais surtout, l’ivraie est stérile, et mélangée à la farine, elle contamine le pain et le rend nuisible pour 
l’homme. 

Semer de l’ivraie dans le champ du voisin était une pratique de vengeance qui était utilisée en Orient ! 
Cela pouvait entraîner la perte de toute une récolte. 

Les Père de l’Eglise, tels saint Jean Chrysostome ou saint Augustin, lorsqu’ils ont commenté cet Evangile, 
ont reconnu dans l’ivraie l’image de l’hérésie et de l’erreur propagée par les fils du Mauvais alors qu’ils 
semblaient être fils de Dieu de par leur Baptême. 

Dès les premiers siècles, en effet, et aujourd’hui encore hélas, des erreurs peuvent se mêler dans les 
esprits à la vérité révélée et enseignée par l’Eglise et avoir des conséquences sur la vie à mener en 
cohérence avec la foi. 

Il y en a, par exemple, qui nient que Jésus soit vrai Dieu et vrai homme, d’autres qui portent atteinte aux 
mystères de la Vierge Marie, d’autres qui – bien que catholique - ne reconnaissent pas la présence réelle de 
Jésus dans l’Hostie, d’autres qui ne croient pas dans l’existence du purgatoire et de l’enfer, etc... Sans 
oublier les comportements moraux, en contradiction avec ce que Dieu a voulu, par exemple, dans le cadre 
du mariage, de la transmission de la vie ou de la famille. 

Que l’ivraie soit mêlée au bon grain est donc hélas un risque toujours actuel...  

Il est vrai que l’on hésite aujourd’hui à utiliser le mot d’hérésie dans une prédication car, tout de suite, 
on nous ressort les discours fleuves sur l’Inquisition... 

Et pourtant, c’est bien de ce danger dont parle Jésus dans l’Evangile de ce Dimanche.  

Satan est à juste titre appelé le Malin et peut déguiser en bien ce qui ne l’est pas !... il sème de nuit, sans 
que l’on s’en rendre compte, car lui ne se repose pas ! ... Il ne prend pas de vacances !!! 

Le danger est que l’erreur peut se mélanger à la vérité sans que l’on s’en aperçoive, si l’on ne prend pas 
garde de maintenir vivante notre foi... 



Satan est malin…Il nous fait croire que nous en savons assez en matière de foi, que nous ne craignons 
rien... que l’erreur ne nous atteindra pas, parce que l’on en sait suffisamment sur la religion.... que « chacun 
a sa vérité », voir que « La Vérité n’existe pas »... que « toutes les religions se valent », que « nous avons 
tous le même Dieu » 

Et pourtant, la 1ère lecture du livre de la Sagesse nous disait bien : Il n’y a pas d’autre dieu que toi... 

Cette semaine, on me fit presque l’éloge des catholiques devenus évangélistes parce que, me disait-on : 
« au moins, ils prient et sont fervents » ! Oui mais quelle prière ? Plus de place pour Notre Dame, plus de 
place pour l’Eucharistie, la Confession, etc... 

Comment peut-on en arriver à ce relativisme qui est de l’ivraie dans le champ de la foi ?! 

Or, l’erreur doctrinale – comme l’ivraie dans un champ - mène à la stérilité et à l’éloignement de Dieu et 
peut faire gâcher toutes les grâces reçues de Dieu. 

D’où cette plainte du Seigneur transmise par le prophète Osée : mon peuple périt faute de connaissance. 

C’est un devoir, que la formation permanente de notre foi...  

D’autant plus que l’évolution du monde pose de nouveaux grands défis aux croyants que nous sommes... 
je pense par exemple aux questions soulevées par l’islam, par la bioéthique, par la GPA et la PMA, par la 
diffusion de théories comme celle du Gender, le problème de l’Euthanasie, etc. 

La foi est splendeur de la vérité, trésor que l’on ne peut se résoudre à voir abîmé ou bradé. 

Pensons à nos frères et sœurs qui la défendent au prix de leur sang dans bien des régions du monde ! 

Ce Trésor qu’est la foi de l’Eglise Une, Sainte, Catholique et Apostolique, notre Seigneur nous invite à en 
être gardiens et témoins authentiques, afin qu’elle porte des fruits abondants de joie et de lumière 
intérieure. 

Il s’agit de témoigner de la foi véritable, sans compromis avec les erreurs qui circulent ici ou là. Il s’agit de 
témoigner de la vérité révélée par Dieu dont la garde a été confiée à l’Eglise, à saint Pierre et à ses 
successeurs. 

Il ne s’agit pas de transmettre un point de vue, une opinion, une foi subjective, « ma » foi, non, il s’agit 
de transmettre la foi catholique reçue des apôtres » que l’on fait nôtre. 

Ce n’est pas pour rien que l'Eglise a publié un catéchisme pour adulte et son résumé, le compendium, 
ainsi qu’une version spéciale pour les jeunes le YOUCAT ! Et que sont publiés les œuvres des Pères de 
l’Eglise, les écrits des saints..... 

Il est vrai qu’aujourd’hui, les progrès de l’imprimerie et internet ont fait qu’un nombre colossal d’écrits 
paraissent, au point qu’il devient difficile de savoir d’avance la « catholicité » de ces parutions… 

Invoquons l’Esprit Saint pour nous aider dans notre discernement, sachons prendre conseil pour nos 
lectures… c’est une forme d’humilité qui permet à l’Esprit Saint d’agir ensuite plus facilement… 

Souvent, pour les vacances, on prévoit quelques lectures pour la plage ou autre endroit agréable au 
calme. 

Sans vous inviter à partir avec une bibliothèque de séminaire, peut-être que de prévoir aussi un livre qui 
nourrisse votre foi serait une bonne chose... 

« Seigneur, augmente notre foi ! », cette supplication que l’on trouve dans les Evangiles peut être une 
prière fréquente qui jaillisse de nos cœurs entrainés par l’Esprit Saint qui vient au secours de notre 
faiblesse. 

Demandons souvent au Seigneur de faire grandir notre Foi et de nous préserver de l’erreur ! Car la Foi 
n’est pas acquise une fois pour toute. Elle est un don de Dieu, qui ne demande qu’à grandir comme le bon 
grain semé dans le champ !  



Oui, demandons-Lui souvent : Seigneur, augmente notre foi ! Eclaire-nous par ton Eglise et son 
Magistère authentique sur la splendeur de la Vérité !  

Que nous en soyons de plus en plus émerveillés et qu’elle nous fasse porter de beaux fruits, pas ceux de 
l’ivraie,  de l’erreur, mais ceux de la Vérité qui est le Christ, « chemin, vérité et vie »…! 

Mes frères, réjouissons-nous de cette délicatesse de Jésus qui nous rappelle, en ces dimanches, combien 
Il désire que nous portions du fruit, et combien pour cela, Il sème avec générosité sa grâce dans nos âmes...  

Rendons grâce de ce qu’Il nous montre aussi les dangers qui nous guettent, pour que nous ne rendions 
pas stérile cette grâce, mais que nous soyons comme le levain dans la pâte ou la graine de moutarde : des 
chrétiens qui soulèvent le monde par le rayonnement de la vérité de la foi ! 

Que Notre Dame au Cœur Immaculé, celle qui nous est présentée dans le livre de l’Apocalypse comme 
terrassant le Serpent, soit bien présente dans notre pèlerinage de Foi afin que, comme elle, méditant 
fréquemment la Parole de Dieu dans notre cœur, nous soyons préservés de l’erreur et qu’ainsi, nous 
portions les fruits lumineux de sainteté que le Seigneur et le monde attendent de nous pour que les 
intelligences et les cœurs se réjouissent de la splendeur de la Vérité, de la Foi catholique. 
         Amen.   
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Prions pour l’Eglise, notre Saint Père le Pape François,  les évêques, les prêtres et les diacres. 

Supplions le Seigneur de les aider pour que, par leur fidélité à la Révélation et à la Tradition de l’Eglise, ils 

continuent d’enseigner la splendeur de la vérité divine. 

 

 

Prions pour tous les jeunes qui participent durant cet été à des camps de formation chrétienne dans le 

cadre du scoutisme ou d’autres mouvements et propositions ecclésiales. 

Demandons au Seigneur que ce qu’il sème dans leur cœur et esprit à cette occasion fasse d’eux des 

témoins rayonnants de vérité, de foi et de joie. 

 

 

Prions pour tous ceux qui souffrent.  

Supplions le Seigneur de les aider à lui rester fidèles pour que l’ivraie du désespoir n’étouffe pas la valeur 

rédemptrice de leur souffrance. 

 

 

Prions le Seigneur les uns pour les autres et pour notre paroisse.  

Demandons au Seigneur de nous protéger de l’erreur, afin que sa grâce nous fasse porter les fruits 

rayonnants de la splendeur de la vérité de par notre adhésion à l’Evangile et au magistère de l’Eglise. 


